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Copenhague : un sommet insuffisant

Même s'il n'a pas apporté de décision spectaculaire, le sommet de Copenhague n'aura pas été inutile, au 
moins sur le plan européen, le seul d'ailleurs qui aurait dû concerner les participants. Certes, la déclaration 
sur l'identité européenne était prête ayant la rencontre, et la décision de réunir les « Neuf » deux fois par an 
était attendue; mais les institutions européennes sont sorties renforcées de la conférence, comme si les 
oppositions de principe se délitaient lentement dans l'épreuve.

Mais ce ne fut pas le plus glorieux des sommets communautaires; l'arrivée des ministres arabes lui a conféré 
un aspect presque rocambolesque et il a fallu la fermeté des « Neuf » devant les avances un peu trop 
pressantes des diplomates du Proche-Orient pour le sauver du ridicule. De sorte qu'en définitive, la 
conférence de Copenhague n'aura été ni un succès ni un échec.

On n'en voudra pas aux chefs de gouvernement et d'Etat de la Communauté de s'être accordé ce temps de 
réflexion. Si la situation n'était que complexe, ils auraient déjà du mal à l'appréhender : mais en outre elle 
évolue avec une rapidité que les décisions les plus instantanées ne sauraient contrôler. Si les « Neuf » ont 
plus réfléchi qu'agi, alors on souhaite qu'ils se soient tracés un champ d'action pour l'avenir. Admettons par 
exemple que la solidarité pétrolière soit pour l'instant impossible. Mais pourquoi ne pas l'envisager pour plus 
tard lorsqu'elle pourrait s'exercer de telle manière que les « Neuf » aient tout lieu d'en profiter plutôt que d'en 
pâtir ? 

Ce sommet, décidé au cœur d'une crise s'est empêtré dans les conséquences de cette crise. On veut croire 
qu'il a au moins conduit les dirigeants de l'Europe à une prise de conscience : devant tous ces maux 
nouveaux, il n'y aura de salut que dans l'innovation.
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